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 EDITORIAL 

  Désormais, dans chaque N° de la Noue, nous 

proposerons de donner une brève explication his-

torique d'un quartier de Choisey, avec sa rue, son 

relief, ses maisons, afin que les habitants du vil-

lage et plus particulièrement ceux qui s'y sont 

implantés récemment, puissent mieux connaitre  

le passé du lieu où ils résident.  

    La Ruchotte est la rue d'accès de la partie Nord du village, qui débute de l'ancienne route natio-

nale face à l'entrée du C.H.S. de Saint-Ylie Dole, pour descendre jusque vers la fontaine de la Noue 

et se prolonger par la rue d'Amont.  Sa terminaison "chotte" vient du verbe "choir" : tomber. Ce mot 

par extension a exprimé à partir du XVIième siècle le sens de pente pour une rivière ou une rue. Le 

terrier de Choisey de 1512 ne mentionne pas la rue. A cette époque seul un sentier devait serpenter à 

travers les vignes.     

   Si l'on remonte la Ruchotte du plan Richardot de 1784, la rue prenait son départ vers le meix *des 

héritiers Baudot, aujourd'hui meix de Jean Métraille, N° 50. Nous avons retrouvé ce bâtiment dans 

un acte de vente de 1509 où  Louise Jeunier femme d'Etienne Rossigneux cède à la commune le meix 

*et treige* en dépendant, pour 25 francs et 4 blancs de vin. La maison actuelle, de caractère, avec 

son escalier de pierre, ses fenêtres d'origine, sa cour et ses petits bâtiments annexes, le tout ceinturé 

de murs et d'eau, est peut-être le meix le plus ancien de Choisey et mérite certainement d'être préser-

vé par une inscription à l'inventaire des monuments historiques. Passé ce lieu, l'ancienne ruchotte 

bifurquait à gauche contre les roches de l'actuel parking en contournant un enclos appelé "les Vignes 

de la Croix". La croix appelée autrefois "Croix de la Fontaine", a été érigée si l'on fait foi à la date 

inscrite sur son socle, en 1535. La Ruchotte longeait ensuite un autre enclos de vignes en terrasse 

appelé "le Gélinier" de Madame de Choisey,  puis le chemin remontait après le virage jusqu'à la 

grande route sur son tracé actuel. Aujourd'hui, la route monte tout droit jusqu'au virage en passant 

au milieu de l'ancien enclos des Vignes de la Croix, et les maisons construites de part et d'autre sont 

toutes assises sur des vignes qui descendaient jusqu'aux jardins actuels de l'hôpital  de St Ylie .A 

droite de la Ruchotte, toujours en montant, et après les dernières maisons, le territoire de Choisey 

s'avançait au delà du virage sur un lieu-dit "En Porte-Feuille" bien exposé au levant. 

  

    MON QUARTIER :               LA RUCHOTTE                 



    Les vignes y étaient extrêmement pentues et les coulées de terre étaient remontées à dos d'homme 

dans des hottes. On ne peut pas parler du quartier de la Ruchotte sans y inclure la fontaine. Celle-ci a 

été remaniée plusieurs fois au cours des siècles. Elle était autrefois couverte pour protéger les lavan-

dières, et un puits avec pompe et auge en bord de route, permettait  aux bêtes de 

s'abreuver. L'eau y était très fraiche, et dans les années 50, le rouge gouleyant du 

"Cadi" (Simon Angonin) y reprenait toute sa fraicheur et sa tonicité, ainsi que les 

bouilles de lait  en attendant le passage du laitier! La source alimente le ruisseau de 

la Noue qui se jette dans le Doubs "En Hautes Rives" près de Gevry. Le ruis-

seau depuis quelques années est souvent as- séché, la source va bientôt se tarir, sym-

phonie programmée des temps modernes, la déconvenue écologique était bien prévi-

sible au regard du bétonnage intensif de la colline. Une suggestion : à quand les 

dalles en béton perforé pour les parkings ? L'eau y retrouverait son circuit naturel, 

pour le bonheur de tous ! 

* Meix : habitation rurale avec dépendances, souvent un petit jardin ou verger, et une grange. Appelation employée de 

tout l'est de la france                                                                

*Treige: Passage étroit entre deux  rangées de maisons pour aller d’une rue à un autre lieu.         Cl Jeunier     

   

 

Comme on peut le 

voir sur le  plan, 

la Ruchotte con-

tourne sur la 

gauche les an-

ciennes vignes de 

la croix pour re-

prendre son tracé 

actuel. 

 

                                                                        

 

 

Sous- marin de poche 

Allemand de type 

SEEHUND  

Données Générales:                                                                         1 moteur diesel (1400 trs/ mn )+ 1 moteur électrique 25 ch 

Dimensions:17,87 x 1,68 mètres                                                     Batterie: type 8 Mal 210 de 8 éléments                                     

Déplacement:15 tonnes                                                                  Puissance:60 ch                                                      

Immersion maxi:30 mètres                                                            Approvisionnement  combustible: 575 litres 

2 torpilles                                                                                         Vitesse maxi: en surface:7,7 nœuds– en plongée:6,0 noeuds 

2 hommes                                                                                        Rayon d’action: en surface:270 nautiques à 7,7 noeuds , 

Périscope type SRC/16: compas à image lumineuse                    en plongée: 63 nautiques à3 noeuds ,19 nautiques à 6 noeuds                                                                                                                               

 

Des sous-marins sur le canal du Rhône au Rhin !!!! 

 *  La croix est protégée depuis le 18/04/1905 mais classée aux monuments historiques en 1992 

* 



    Ces sous-marins de poche Allemands ont été construits à partir de 1944: Type  Biber et type Seehund. Ces derniers ont été 

construits en 600 exemplaires. Leur but était de harceler les navires sortant des ports. Une mission durait 7 à 8 jours .Un 

SEEHUND pouvait rester 13 jours en mer. Ils étaient de couleur gris clair et les n° rouge. L’écrivain André BESSON si-

gnale  qu’en 1942 passait sur le canal 6 vedettes dont l’une porteuse d’un sous-marin de poche. Des bateaux  citernes d’es-

sence Français sont également passés par Choisey, ceux-ci étaient trop long, pour franchir les écluses, alors ils étaient coupés 

en deux (c’était prévu). Une fois l’écluse franchie le bateau était  à nouveau recomposé, et ainsi de suite jusqu’à la prochaine 

écluse. Tous ces convois allaient en direction du sud. 

    Source: Net Marine .                                                                                                                                           B Jeannier                                                                                   

La signification des "MAI" 
 Les arbres ont un langage: 

     Dans la nuit du 30 Avril au 1 Mai, les garçons s’en vont dresser des arbres feuillus devant les fenêtres de celles qu’ils cour-

tisent ou sur les tas de fumier attenant à la maison. Souvent aussi, pour les mettre hors de portée et pour qu’on les voit de  

loin, des branches sont attachées aux cheminées. On y pend également d’autres objets dont la signification est connue de 

tous. selon que la jeune fille est plus ou moins considérée, ou qu'elle a su s’attirer des sympathies ou des inimités, elle est 

honorée d’un plus ou moins beau Mai.  

     A la campagne on connait très bien le langage des arbres. Le plus flatteur pour une jeune fille est le laurier, viennent en 

suite le hêtre ,la charmille, le sapin ou le lilas en fleurs. Le houx est également un mai des plus honorables. L’if indique la 

modestie, la douceur. Tous les arbres à fruits, et particulièrement le cerisier, sont une grossière injure: ils signifient que la 

personne est de mœurs faciles, peu sauvage et capable hors mariage de porter des fruits.L’aubépine a une signification mal-

veillante, ainsi que le saule, la verne, le tremble et le coudrier. Le tremble se donne aux orgueilleux, aux bavards, aux ma-

niérés, le coudrier aux filles molles qui se laissent aller. Celles qui sont rebelles à l’amour ont un bouquet d’ellébore(1). Un 

fagot au bout d’une perche indique une personne niaise insignifiante .Parfois en signe de mépris ou de dérision on attache au  

toit ou à la fenêtre, de vieux sabots ou des casseroles … même de petits épis de maïs. Une chaine de coquilles d’escargot si-

gnifie médisance, bavardage; l’escargot bave et sa bave laisse des traces. Le dernier degré de l’injure consiste à pendre 

comme Mai, un harnais, des cornes ou des peaux de bêtes crevées, ou sur le toit un mannequin revêtu de loques. Ces Mai 

outrageants sont réservés aux femmes et aux filles dissolues. Celles qui se sentent exposées à avoir de pareils Mai injurieux 

ne dorment pas de la nuit et s’empressent de faire disparaitre, avant le jour, ces emblèmes qui les exposeraient à la risée des 

voisins. Le galant qui a planté un Mai en l’honneur de sa blonde, veille aussi pour empêcher qu’un rival ne le lui enlève .Si  

une fille a plusieurs amoureux, ce qui arrive assez souvent quand elle est belle, ce sont parfois des batailles entre les préten-

dants. Un amant éconduit peut se venger en dressant un Mai à signification injurieuse, mais l’amant bien accueilli veille 

pour s’y opposer.  Au petit matin, les gens du village sortent de leur maison pour voir les différents Mai plantés ou attachés 

pendant la nuit. Il ne faudrait pas croire que ces hommages sous forme végétale soient totalement désintéressés.  

   Les jeunes filles honorées d’un Mai flatteur pour leur amour propre, se montrent reconnaissantes envers ceux qui l’ont 

planté et leur donnent de l’argent pour boire à leur santé. Il y a même des jeunes sans scrupule qui en font une spéculation 

et qui s’inquiètent peu d’honorer la beauté ou l’amabilité et s’en vont dresser les plus beaux Mai devant les maisons des 

jeunes filles les plus riches. 

(1)Ellébore: Plante vivace à feuilles palmées aux fleurs vertes ou jaunâtres, dont une espèce est aussi appelée « rose de Noël » . La racine très toxique 

était autrefois utilisée comme purgatif. 

Source: Archives de le Franche Comté.  Edition Lodi. 2002.   

                                                                                                B  Jeannier 

 

Croyances-Rites-Anecdotes-Proverbes 

Pas de pitié pour les acteurs ! 

       Avant la révolution les comédiens n’avaient pas le droit d’être enterrés religieusement , on les considérait comme des 

bateleurs, des gens de rien. 

La conservation des archives ! 

       C’est Philippe -Auguste qui crée le Trésor des Chartes, ancêtre des Archives nationales. Auparavant les archives du 

royaume suivaient le roi dans tous ses déplacements. C’est après se les être fait prendre par les Anglais à la bataille de Fréte-

val en 1191 qu’il décida qu’elles resteraient dans un endroit fixe. 
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   AVEC 

  « Choisey et son Patrimoine » a organisé le 21 oct 2016 à la salle communale de Choisey en partenariat avec l’Université 

ouverte de Franche Comté une conférence sur « les archives industrielles des Maitres de forge de Baudin »(1792-1866) . Jean 

Claude Charnoz, conférencier à l’université a assuré les commentaires devant un public très nombreux (70 personnes). Parmi 

l’assistance, on notait la présence de Mr Jean-Louis Langrognet responsable du « Patrimoine religieux en Haute Saône » et 

de deux dames dont leurs mères  , pour l’une cantinière et pour l’autre la dernière épicière des fonderies Baudin à Toulouse le 

Château. Devant le succès croissant des conférences , en avril 2017 une nouvelle conférence sera proposée sur « la verrerie de 

la Vieille Loye. » En octobre 2017, une exposition photos présentera le village «  avant et après » plus divers plans et bien 

d’autres documents inédits. 

Dur,Dur ! 

     « Femme grosse a un pied dans la fosse »,dit un proverbe gascon. Ce n’est qu’à la fin du XIXème siècle que la césarienne 

deviendra sans danger pour les accouchements impossibles à mener à bien autrement. 

Fille ou Garçon ? 

     On laissait rouler une pièce de monnaie entre les seins de la femme enceinte. Si elle tombait à droite, c’était un garçon à  

naitre, à gauche c’était une fille. 

Surprise ! 

     Savez - vous d’où vient le mot « grimoire »,utilisé pour désigner les livres de sorcellerie?. Du mot grammaire, qui évo-

quait autrefois dans l’esprit du peuple quelque chose à la fois de savant et d’obscur…. 

Vive le houx ! 

     Certaines plantes utilisées à Noël, comme le houx, avaient la réputation d’agir contre la sorcellerie. 

Livres de sorcellerie ! 

     Le Grand Albert et le Petit Albert prodigieux ouvrages de sorcellerie ont fait le bonheur (ou le malheur) de générations de 

guerrisseurs ou de sorciers d’autrefois, dans de nombreuses régions de France. Il était impossible disait-on de détruire un 

livre de sorcellerie: un Albert, jeté au feu ne brûlait pas, il sautait hors du brasier, explosait ou se transformait. Mais le 

diable voulait parfois le reprendre, aussi fallait-il le garder sous clef !!! 

L’accueil du bébé !  

     On offrait au nouveau né un œuf, du pain et du sel, pour évoquer le dicton: « Sois bon comme le pain, plein comme un 

œuf et sage comme le sel ». 

Source: Les noms de famille du Jura (2008) 

                           B Jeannier 


